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nous, un institut et un couvent
à la Pte aux Esquimaux..............

5o Ce détail succinct prouve 
à Vos Grandeurs comment nous 
avons employé les charités à 
nous faites l’an dernier. La re­
ligion et l’éducation, et par suite, 
la vraie civilisation ont continué 
les progrès commencés, au prix 
d’incroyables sacrifices par nos 
prédécesseurs.
Il ressort évidemment que nous 

avons plus que jamais besoin de 
votre protection, et de votre se- 

effectif, Messeigneuas. 
Grâce à Dieu et à vous, nous 
avons pu organiser quelque 
chose depuis l’an dernier. Mais 
le plus ardu est à faire, vous ne 
pouvez donc pas nous abandon­
ner.

cours

Quel cœur généreux et patrio- 
tiqud ne bat pas d’unission avec
le nôtre ?.........................................

Et je demeure de Vos Gran- 
deui a,

'Le très humble et très recon­
naissant fils en Jésus-Christ,

F, X. Bossé,
Préfet Apostolique.

Québec, 1 oct. 1883.

POELES! POELEE !
ii ,s meilleures manufactures du

CWHDfl ET DES ETATS-UNIS
Assortiment complet de poôles de tuus 

genre et de tous prix.

A VENDRE PAR

i 6. UVBRDÜ&E
— AU —

Nos. 114 RUE RIDEAU El 
75 RUE WILLIAM

N.B.—On vient aussi de recevoir un 
asso. liment complet de coutellerie, do fer- 
hlani vie et de quincaillerie en général, 
masi :ue, vitres, huile américaine la 
meill ire du continent.

Toi;s les travaux de la ville qui me 
serou : confiés, soit Couvertures en 
taux soit pour pose de fournaises à air 
chaux à l’eau chaude, posage de tuyaux 
gaz « à l’eau, etc., elc, etc., seront 
exécu i .-s à.

T Yjs has prix.
Ou ’-ige et matériaux de 1ère classe. 

30 m .•> 1883

IjA SANTE UN DEVOIR !
ï i MALADIE UN URUItî

-

CHEMIN DE FER
U CANADA ATLANTIC”

NOUVELLE
VOIE COURTE

ENTRE

OTTAWA ET MOVTRKAL
Et tons les points à l’est,

< H A N G E M E N T D’HEURE.

A CONVOIS EXPRESS A 
“ Tous Los Joui'S ■

CHARS PULLMAN.
Raccordement à la gare Bonaventure, de Mont­
réal, avec le chemin de fer Grand Tronc. Ver­
mont Central, et les trains du chemin de fer 
Delaware et Hudson, dont les lignes s’étendent 
jusqu'aux Provinces maritimes, et aux vi les de 
Nouvelle Angleterre, Troy, Albany, et
Yur*t ' ____

A pat tir du lundi. 22 Oct. 1883. les trains cir­
culeront cOnuuo suit •
Partant «l’Ottawa.

8.31$ a.in.
4.55 |>.m.

ft MontW-al. 
1.45 a.m. 

8.30 i».in.

Pr’t «le Montréal. Arr. ft Ottawa. 
12.40 
7.33 i».m.

9.10 ;a.m. 
4.40 p.m.

Lo temps moyen du trajet qui se fait actuelle­
ment sur cette ligne entre Ottawa et Montréal, 
est de vingt minutes plus rapide que toute autre 
ligne. On ne prollame pas que les voitures de 
cette ligne srnt “ les plus belles du monde ” ni 
que les chars palais sont “ les plus riches qui ex­
istent en Amérique mais les voitures po r les 
passagers sont neuves et reconnues comme de 
première classe. Les chars palais sont ceux do 
la Compagnie Pullman, dont la réputation est 
une garantie suffisante que les voyageurs y trou­
veront tout le comfort et toute la sûreté désira-

Lcs convois qui partent d’Ottawa à 8,35 du 
matin, n’arrôtent pas à Eastman, South Indian, 
Casse I man et Kenyon. Ceux qui veulent arrêter 
a ces endroits devront prendre le train qui part à

Tous les convois à passagers se rendent direc­
tement à Montréal,# sans changement de chars 
ni de locomotive et indépendamment de tous les 
autres trains du Grand Tronc, i e départ des 
trains est réglé d’après l’heure de Montréal, 9 
minutes en avance sur l’heure d’Ottawa.

CHEMIN DE PREMIERE CLASSE
ET RAILS NEUFS EN ACIER

Leg passagers pour le Sud etjl’est changent de 
chars a la gare Bonaventure à Montréal où leur 
bagage est transféré sans frais extra et sans que 
le passager ait à s’en occuper.
^ Lo^bagago est chéqué pour n’importe quel on-

Les billets et tout autre renseignement peu­
vent étae obtenus aux bureaux du Grand Tronc, 
rue Sparks, et au dépôt des billets, rue Elgin.

D. 0. LINSLEY,
Gérant.

E. C. WINNIE,
Agent gén. des passagers. 

Ottawa, 22 oct. 1883.
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BUREAU: No. 524, RUE SUSSEX. *• i

A long terme, conditions spéciales.

tête lie la l oui deration.
Ceux oui désirent louer des effets po 

jour là a l’entrepôt de meubles VAKl 
HALL, voudront bien donner leups 
mandes lu plus tôt possible. Je puis four­
nir des couteaux, des fourchettes et des 
cuillères, dv !a vaisselle, des verres, des 
poêles, de" chaises, des tables, et aussi 
tables i. Bates et chaises de camp pour les 
piques-n:’u 's. La VARIETY HALL l__._ 
ouverte j :s ;l à deux heures de l’après-midi 
lundi, le. ou. de la fête de la confédération

ETY

532 El 534, RUE SUSSEX,
J. BOYDEN.

Ottawa, 7 décembre i882. ta

AU CLERGE

0TT1WI PLATING WORKS
Toute espèces d’ornements d’église, tels que 
VASES,

CALICES,
P A TENES,

CIBOIRES,
CRUCIFIA,

OSTENSOIRS,
BURETTES. 

ENCENSOIRS 
CHANDELIERS,—T

Et autres ornements d’autels.

Calice» et Ciboire» duré» au 
vermeils, une spécialité.

Le seul établissement de ce genre à Ottawa

J. F. G ARROW,
170, RUE SPARKS

Ottawa, 29 janvier 1883. la.
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Edition ordinaire $2.00

illustrée de 21 Portraits $3.00
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'rains de * PREMIER VOLUME.

Biographies : Charles de Lan- 
I glà&e, Jean-Baptiste Cadot, Char­

ley, Réaume, Joseph Rolette, 
1 Jajques Porlier, Salomon Juneau

—fondateur de Milwaukee, — 
Julien Dubuque -—fondateur de 

, Dubuque, Iowa,—Antoine Leclerc,
Jacques Dupéron Baby, Joseph 
Rainville, Jean-Marie Ducharme, 
Louis Provençal, Jean-Baptiste 
Fagibault, Jean-Baptiste Lefèbvre, 
Je&i-Baptiste Perrault.
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rie Mont-
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e fer du 
Canada

os. 143 
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SECOND VOLUME.

»
BIographils Vital Guérin—fon- 

; dateur de Saint-Paul, Minnesota, 
é—Joseph Rolette, fils, Pierre 
i Ménard, François Ménard, Jean- 

Baptiste Mallet, Joseph Robidou, 
—jÿmdateur de Saint-Joseph, Mis- 

‘ souri,—Louis-Vital Baugy, J. B. 
Rw, Jacques Fournier, F. X. 

■ Aubry, Antoine Leroux, M. B
J ( Ménard—fondateur de Galveston,I Taras,—Jean Baptiste Beaubien—

l’iji des fondateurs de Chicago— 
Pendent Beaudry, Gabriel bran- 
cHfcre, Pierre C- rambrun, Joseph 
Larocque, Pierre Falcon. Louis 
RieL • ‘
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Portraits de Joseph Rolette, 
I 1 Salomon Juneau, Jean-Baptiste 

Fàribault, Alexandre Faribault 
Vital Guérin. Joseph Robidou, 

i Augustin Grignon, Louis-Vitai
BfUgv, L. X. Aubry, Prudent 
Beaudry, Victor Beaudry, Gabriel 
Franchère, Joseph LaRocque 

k Louis Riel. Six autres gravures

I BBPRfSENTANT le Tombeau de
f Dubuque, Saint-Boniface (Mani­

toba), Chicago en 1830, et une 
caravane attaquée par des Sauva 
ge«-

,)
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On peut se procurer cet ouvrage 
en s’adressant à l’auteur, M. Joseph 
Tassé, Ottawa.
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RAPPORT 2o Pour continuer les mis­
sions des Nascapis et des Esqui­
maux, il m’en eut coûté $600 : 
c’était entièrement au-dessus de 
mes ressources, 
aucun missionnaire n’a pu être 
envoyé aux 50 familles Nasca­
pis, et aux 250 familles Esqui­
maux travailléés par les Frères 
Moraves.

Québec, toujours généreux, et 
inépuisable, m’accorde cette an­
née 2 prêtres : ce qui me per­
met d’en établir un sur l’Ile 
d’Anticosti et un autre pour 
desservir 50 lieues de côte habi­
tée dans la partie Est de ma 
Préfecture. Enfin un me vient 
de Chicoutimi pour apprendre 
le Montagnais sous les Pères de 
BeUiamirs

A Messeigneurs l'Archevêque et les 
Evêques de la province ecclésias­
tique de Québec, sur les progrès 
de l'organisation de la Préfecture 
Apostolique du Golfe Saint- 
Laurent.

Messeigneurs,

Vous avez fondé la Préfecture 
du Golfe St Laurent, et m’avez 
charger de son organisation. 
Déjà vous m’avez secouru. En 
reconnaissance et en justice, je 
dois vous rendre compte des 
progrès de cette organisation.

lo L’automne dernier, jo me 
chargeai de la cure de la Pointe 
aux Esquimaux (600 communi­
ants) et de la mission de Bet- 
chouan (62 communiants) éloi­
gnés de 6 lieues, avec un prê­
tre servant à la fois de Vice- 
Préfet et de Vicaiie.

A Natashquan fut mis un prê­
tre chargé de quatre vingt lieues 
de côte habitée.

A Magpie, un autre fut ins­
tallé pour desservir quarante 
lieues de côte et l’Ile d’Anticos-

Ain si, cet été

Le Père Arnaud O. M. I. a 
donné la mission annuelle aux 
Montognais, cet été depuis Mas- 
konaro jusqu’à Betsiamits.

So La pêche est l’uniqu- et 
suffisante ressource : pas d’ave­
nir sous ce rapport.

L’an dernier étant une année 
d’affreuse souffrance, plusieurs 
écoles ont dû forcément être clo­
ses. J’ai dû cette année faire 
appel au dévouement religieux 
si patriotique des Intitutiices 
/canadiennes : j’ai été compris et 
exaucé. Je vais donc pouvoir 
ouvrir 3 écoles fermées par la 
misère, et en établir trois nou­
velles. Ces intit trices vien­
nent vraiment à un prix nomi­
nal. Livres et fournitures clas­
siques manquent ; une bonne 
partie de ce qu’on y trouve a 
été acheté de l’argent des mis 
sionnaires précédents. Je dois 
aussi compléter le paiement des 
institutrices, ou au moins m’en 
rendre responsable à tout risque. 
En outre, pourvoir à ce que cha­
que missionnaire ait le strict 
nécessaire en tout. Et leurs dé­
penses sont incroyables. Ainsi, 
il en a coûté $5q pour faire le 
tour de VAnticosti, $73 pour 
les dépenses de voyage de la 
mission dans la partie Est, et 
moi-même je dus débourser $150 
à mon voyage d’hiver.

Pour avoir des prêtres à nous, 
j’ai pris sous mon toit l’automne 
dernier 2 élèves excellement 
doués,, et donnant espérance de 
vocation ecclésiastique. Il m’a 
fallules nourrir, vêtir, fournir 
de tout, et après un an de pré­
ceptorat, ils sont entrés au Sé­
minaire de Québec qui donne 
une bourse complète à l’un d’eux, 
Il m’a aussi fallu garder chez 
moi et payer un Vice-Préfet. Cet 
automne je prends deux autres 
élèves.

Enfin, force m’a été d’acheter 
une quantité d’objets du culte 
de 1ère nécessité à part ce qu’on 
m’en a donné. Aussi quantité 
de livres et fourniture classiques.

4o Cet automne donc, j’aurai 
7 prêtres séculiers et 2 réguliers 
employés dans les missions de 
la Préfecture, et 4 élèves de petit 
séminaire—12 écoles seront en 
opération. L’an prochain 4 
sœurs de charité de Québec vont 
venir prendre charge de notre 
école No. 1, il leur faudra ache­
ter et monter une maison conve­
nable. Je compte sur Dieu d’a­
bord, et sur de puissants ét gé­
néreux protecteurs ensuite, pour 
construire, à faibles fràis pour

ti.
A St Elisée de Betsiamits, j’en' 

plaçai un chargé des chantiers 
de M. Girouard et de 40 lieues 
de côte.

En outre, 2 vénérables lères 
oblats, vétérans des missions du 
Grand Nord.

Enfin quelques missions de 
la partie ouest était sous les soins 
d’un prêtre du diocèse de Chi­
coutimi.

La desserte de ces postes avait 
été confié depuis 1867 aux mis­
sionnaires formés à Rimouski, 
héros de dévouement et martyrs 
du devoir.

Les chapelles étaient en nom­
bre suffisants mais bien pau­
vres.

Les écoles se soutenaient avec 
peine extrême. Même, malgré 
les efforts de Mgr de Rimouski, 
malgré les sacrifices personnels 
de ses missionnoires, la misère 
en avait fait fermer la plus gran­
de partie.

J’ai parcouru, l’hiver dernier, 
les 100 lieues qui me séparent 
du Blanc-Sablon, vers l’est, et 
toute la côte habitée de l’An 
ticosti, ainsi que la plupart des 
mis ions vers l’ouest. Je pus 
alors constater l’héroïsme de mes 
devanciers, tout en gémissant 
sur ces incroyables distances à 
parcourir, distances qui usent 
vite le missionnaire et l’empê­
chent de recueillir des fruits 
abondants. L’isolement des gens 
et la pauvreté générale ont été 
aussi des obstacles insurmonta­
bles à une évangélisation régu­
lière, ainsi qu’à l’ouverture et 
au soutien de plus d’écoles.

De ces prêtres, en si petit 
nombre pourtant, un seul m’ap­
partenait ; les autres m’étaient 
prêtés.

On me promit de Rome <pie 
la Propagation de la Foi vien­
drait à mon secours. Et je crois 
qu’il y eut entente entre vous. 
Messeigneurs, afin de m’assurer 
une somme suffisante pour faire 
face aux besoins les plus pres­
sants.

*■~ ' " .............. m.

K. ’ i
Ottawa êt Stall, 26 Octobre 18835e année No. 264
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